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Avec ces paysages d’automne, faits d’or, de rouge et d’orange, 
où le vert s’habille d’une touche supplémentaire de jaune, la nature 
allume un dernier feu et se prépare à hiberner. Cette flamboyante 
entrée dans la «morte-saison» et les chrysanthèmes de toutes les 
couleurs fleurissent cette fête religieuse qu’est la Toussaint, symbole 
de notre souvenir, mais peut-être aussi de notre reconnaissance envers 
ceux qui nous ont quittés.

La mort, finalement notre affaire à tous, est bien la dernière expérience 
que nous serons seuls à affronter, laissant derrière nous nos proches, 
impuissants face à leur souffrance. Pour ce cinquième numéro de 
«Diagonales», nous vous offrons en lecture quelques réflexions sur ce 
thème, lire pages 4 à 13.

Inféodé à la Santé publique pour les uns, antipsychiatrique pour les 
autres, le GRAAP essaie, depuis toujours, de poursuivre la mission 
qu’il s’est donnée, un certain soir de 1987. Il se veut porte-parole 
de personnes concernées par la psychiatrie, il veut se poser en 
partenaire actif, pour plus de santé mentale dans notre communauté. 
«Diagonales» s’engage encore plus à répondre à cette mission, en 
ouvrant une nouvelle rubrique, «Le courrier des lecteurs», dont vous 
pourrez lire les deux premières missives, en page 22.

1992-2002: dix ans d’entraide, d’écoute et d’échange, ça se 
fête! Vous êtes invités à participer à la soirée-débat que le GRAAP 
organise à cette occasion. Voilà dix ans que les proches revendiquent 
publiquement la reconnaissance d’une place dans la psychiatrie 
communautaire. Lors de cette soirée du 14 novembre, à Cery, nous 
pourrons vérifier, un tant soit peu, l’avancement des idées sur le 
terrain, par exemple, le rôle des proches et la prise en compte de 
leurs préoccupations: quelle considération les professionnels de la 
Santé publique de notre canton leur accordent-ils? En page 17, vous 
trouverez l’invitation à cette soirée. 

Madeleine Pont
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